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f SPECIAL NORD - PAS-DE-CALAIS 

BULLETIN TEX3«igUE N°291 EU JEUDI 24 MARS 1983 

Le bulletin n«289 cœœmant le feu bactérien n'a été envoyé qtUaux personnes oc^œrnées 
par ce prtblène. Nous vous prions de nous excuser pour cet oubli dans le bulletin 

précédent. 
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GRANDES CULTURES 

ESCQUKGBDNS ht CRGES D'HIVER 

La présence du virus de la Jaunisse nanisante de l'orge sembla se confirmer 
en toutes régions à des degrés divers. Les symptômes au champ vont devenir de plus en 
plus nets dès le début de la montaison de la céréale lorsque celle-ci est saine. 

Notons que , lorsque 25 à 30 i des plantes sont jaunissantes ou nanifiées 
sur une parcelle, on peut envisager une baisse de rendement de 1 ordre de 5 à 7 V, 
ce qui n'implique pas un retournement mais une conduite différente e a p 
le potentiel est ainsi diminué. 

D'autres jaunissements avec nécroses brunes au niveau du plateau de tallage 
entraînant le dépérissement plus ou moins complet des plantes touchées “anifestent 
soit de façon linéaire ou par bandes au niveau de la parcelle, quelque foi p 

Ces phénomènes ont parfois une origine pathologique et sont dûs à la présence du 
Typhula, champignon responsable de la "pourriture des neiges (ii y a présence de 
sclérotes rougeltres au niveau des racines et de la 

le cas de Typhula, aucun moyen de lutte curative ne peut être entreprise. 

Dans d’autres cas, il peut s'agir d’un complexe cultural lié à U parcelle 
et aggravé par les froids de la mi-février sur des plantes plus ou moins bien implantées. 

Quoiqu'il en soit, ne décider d'un retournement éventuel d'une parcelle 
qu' après mflre réflexion et seulement si plus de 50 % des plantes dans la parcelle 

semblent compromises. 

BLE - MALADIES IXJ PIED 

Encore très limitées et peu perceptibles à travers les premières informations 
que nous recevom des réseaux d'observations, elles ne touchent encore que le. premières 

gaines sans parvenir à la tige. 

Les traitements précoces au stade redressement à premier noeud devraient être 
*1» et ne se justifier que lorsque 20 à 25 % des tallee sont profondément 
touchés™ ce stade. Si tel était le cas, une spécialité à base de Benomyl ou de 
Carbendazime par exemple pourrait être utilisée. 

En l'absence de maladie ou en cas de faible attaque, il nous faut déconseil- 
ler l'emploi à titre préventif d'un fongicide. 


S EFTORIOSE 

La présence de Septoriose est parfois notée sur feuilles basses 
pas lieu de s'en inquiéter dans l'immédiat. 
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TAVELURE DU POMMIER ET DU POIRIER 


£ £? ■■■ la v égé tfljion : Relativement lente, freinée par la baisse des 

températures . 

: du stade C à C3 (conférence dans les secteurs les plus chauds). 

B : 8t * de B à C pour la majorité des variétés, début C3 pour les 
ea plus précoces. 

: R^res projections d'ascospores de tavelures du 
poirier ; rien encore pour celle du pomier. Retard par rapport à l'an dernier, 
aans doute lié à la différence de pluviométrie ( 1 au 20/3/83 * 5 , 5 ram ; 1 au 30/3/82 
• 41,8 mm). L'arrivée aux stades sensibles (C-C3 pour le pommier, C3-D pour le poirier) 
implique la siise en place de la protection préventive (rappel dans le bulletin pré- 
cédent). Une remontée simultanée des températures et de la pluviométrie amènerait 
un risque grave de contamination. 

Ss£«£i.îi!i-Î.iï,s£siiii 228 .!is_£ 2 s£asiaa£ia£ ! 


Les ascospores se projettent des feuilles mortes, à l'occasion des pluies, 
elles ne peuvent germer et réaliser une contamination dans les conditions suivantes : 
(échelle de Mills, modifiée GORSEM) 


T : 5 C : 

7*C 

: 10°C : 

12°C 

: 15°C 

: 18°C 

: 23°C 

: 25°C : 

H : 28à30 : 

1 8à2 1 

: 1 là 14 : 

7 à 1 1 

: 6à20 

: 6àl0 

6à9 

: 9A11 : 


1ère remarque : 

T * Température moyenne permettant la germination au cours de la période d'humectation. 
H “ Heures d'humectation des organes sensibles nécessaires pour la contamination. 


D ut il j^gbles : (fongicides organiques de synthèse) homologuées 
ou en A.P.V., doses en gramme de matière active/hl 


FAMILLE 

MATIERE ACTIVE 

DOSE 

3PECIALITB COMMERCIALE 

OBSERVATIONS J 

| Bencimidazolee 

bénomyl 

30 

BENLATE 

induisent souches 


carbendazime 

30 

nombreuses spécialités 

résistantes 


thiophanate 

70 

PELT 44 


Di thl o car baoa t e : 

carbatène 

200 

TRI0NEB 



mancozèbe 

160 

DITHANE M45, SAND0ZEBE 



manèbe 

160 

nombreuses spécialités 



propinèbe 

200 

ANTHAC0L 



thirame 

200 

nombreuses spécialités 

ne pas utiliser pendant 


zinèbe 

200 

nombreuses spécialités 

2 mois après un cuivre 


drame 

200 

nombreuses spécialités 


Formamidaa 

triforine 

30 

FUNG lirai, SAPR0L 

anti-oidium 




DJ5NARIN 

autorisé pommier slmt 

Guanidines 

doguadine 

50 

D0DINAL, MELPREI 

Risque rugosité aux t° 
basses, souches réeimr 
tantes possibles 

Phtalimides 

captafol 

100 

DIF0SAN, 0RTH0DIFOLATAN 



captane 

150 

nombreuses spécialités 



folpel 

100 

nombreuses spécialités 


| Pyrimidinee 

fénarimol 

4- 

RUBIGÀ3 . 

anti-oïdium au tari né 
slmt pommier 
- risque rufoaité 

Quinonee 

dithianon 

70 

DELAN 


Qulnoléines 

oxyquinoléate 
de Cu 

80 

QUIN0LATE 400 


Sulfamides 

tolyfluanide 

75 

MÏTHTLEUP ARENE 


Triazolea 

bitertanol 

16,75 

BATC0R 25 
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UTILISATJON : 

En traitements préventifs : tous les produits sont efficaces, s'ils sont 
placés avant la pluie contarninatrice (et si les traitements sont réalisés correcte- 
ment ) . 

En traitements STOP : (destruction des spores an germination et début 
pénétration) et fongi statiques des curatifs (blocage du champignon en début d'instal- 
lation) . 

Jusqu'à 24 heures après le début de la contamination : tous les produits sont valables 

Jusqu'à 2 à 3 jours : Triforine 

Jusqu'à 3 jours : Toly 1 f luanide 

Jusqu'à 4 jours : fenarimol - bitertanol 

Jusqu'à 4 à 5 jour6 : bénomyl, carbendazime , thiophanateraé thy 1 

Remarque : Ces trois produits sont à utiliser, qu ' except ionnellement . S'il y a présence 

de souches résistantes, n'utiliser que contre les maladies de conservation et en 

absence d'attaques tardives de tavelures. 

renouvellement 

- En absence de lessivage : 6 - 7 jours en période de végétation active. 

- après lessivage : après 25 ram de pluies cumulées, ou de 20 mm en continu ; 

- si la pluie est intervenue en cours du traitement, ou avant séchage 
de la bouillie ; 

- limiter autant que possible, le nombre de traitement avec la môme matière 
active, alterner avec des produits d'autres familles. 
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